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IN'I'RODUCTION.

Le thème Contact fortit-savane, défini en 1965 par le Cami té 'rechniqne
de Géographie de l'OR.~TOM,a fait l'objet,à. partir de 19B5,d'une recherche pluri­
di seiplinaire .regroupant des chercheurs des sections de Géogra.phie,Pédologie et
Botanique n). Une étude des relatiolls güomorphologi e-sol-v()gétation a été entre­
prise dans le but de déterminer les corrélations qui peuvent exister entre la
r,'parti tion des formations végétales et les fa.cteurs du milieu, tandis que dans
le m~me temps, des ,~tudfls humaines ont tenté de d~finir les rapports de 1 'hornme
avec le milieu naturel.

La présente note reprend, sous une forme plus cond~nsée,les principales
conclusions de la. publication relativement volumineuse qui a {~t6 consacrée à
ces travaux.

l - L& choix des r6gions~

Le choix des régions a. été fait à partir de diff6rents critères,en rap­
port soit avec les travaux déjà entrepris par les membres dp. l'équipe,soit avec
des considérations plus scientifiques,à savoir la limi ta.tion des variables cn
choisissant des zones climatiquement homogènes et des f'ormH tions g'l)ologiques
sensiblement identiques,'tandis que les différents types de contact de'lraient pré­
senter eux aussi une cer·lia.ine analogie.

Ces diverses conditions se sont trouv'es l;'6unies dans le Gentre dû la
cate d'Ivoire dont nous rappelerons brièvement les caract~ristiques:

- Gette région, consti tuée par ln zone médilme commun0ment Il.ppel'~e " V ba.ou­
lé" et les zones bordant l'extrémité nord des doux brnnches dl' ce V,constitue à
elle seule une unité biogéogra.phique ind'~niable:en nul Hot' de l'Afrique de l'
Ouest, le secteur des saVa.nes préforestières n'est aussi étendu qu". dans la r6gion
qui va. de Fatiola a.u nord à Singrobo au sud.C'e~t une v(~ritable proYince botani­
que occupant environ 25.000 km2 et s'introduisant en coin entre les blocs fores­
tiers de l'est et de l'ouest (fig. l).La distribution g,~nérale de la v(';g6tation
à l' 6chelle du versant,obp.i t au sch6ma suivant: f01'~t-gàlcrie dltns le bas-fond,
bordée par un liseré· plus ou nloins large de savn.ne herbeuse, S:LV;\ne plus ou moins
boisée sur le versant, forêt en ilot au sommet.

- l.es caractères gén0rnux du climat sont relativement homogènes,et d(~pf'ndf'nt

de la si tuation géographique de ce pays, " entre une zone aux affinités oquato-·
riales prépondprantes et une zone tropi cale, entre des m:lsses d' nir mA.ri time de
l'A.tlnntique centrale méridionale et la ma.sse d'air continentale sll.hnrienne."
( G. RIOU) • C'est un climat équatoria.l d(~ transition n. deu.x sa.isons des pluies
d'in~gale importance, séparées par une petite rémission sèche d'importance varia­
ble tant en moyenne selon les sous-régions que d'une année sur l' ~lUtre pour une
m~me station.

Les dlifici ts hydriques cumulés, ca.lculés pour l'enspmblf> de ln. c:6te
d'Ivoire par BI,DIN et DAUDET (1967) font ressortir une remarquable homogp.néit(~

de cette zone toute entière comprtse,secteur forestier comme secteur de s;lvnne,
entre les lignes d'isodt~ficit 400 et son mm.

- Il est bien connu que la lisière ~st de la for~t correspond en gros il 1a
limi te schistes...grani tes, et que la li sière Ouest est hefl.llCnUp plus sinueuse, et
le fidèle reflet des condi tians g'~ologiques: partout où il Y a des Pf.1SSf?eS schis­
teuses ou des affleurements volcano-sodimentaires,il y n avrunc0e de la fortt en

(I) : Aucun botaniste n'étant disponible à 1 'ORS'I'OM, c'est ~nle ~". nUGBRDTL
'Fond National de la. Recherche Scien-ti fique Suisse) qui a été chargpepar le
professeur MIEGE de la partie botanique de cette étude.
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savane.'EIl fait,dans le détail,tout n'est pas aussi simple que la superposition
d'une carte g.'§ologique et d'une carte botanique le lai sse supposer. l l est des
eas,fort nombreux,où la répvrtition réelle des formations vég6tales ne r0pond pas
ti. des critères géologiques et c'esi là. l 'intér~t. d'une ,~tude ·telle que celle que
nous avons réalisée.

Mais il est (vident qu'à l'ini{.rieur d'une si va.,ste l"~gion,nous ne pou­
vions conduire une 4tude détaillée. C'est ln raison pour laquelle nous avons sé­
lectionné deux zones plus réduites (m fonction des préoccupations de cha.cun :
celle de Vavoua-Séguéla se si tue da.ns le prolongemen t nord-ouest du V baoul é
prl)prement dit,-tandis que celle dH Toumodi-Dimbokro se ple.ce d'tns le centre de
ce m~me V baoulé.
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2 - Les méthodes.

Il a été a<ùnis au df:'part qu'il y avait une gra.ndc différence d'orien·ta­
tion entre les recherches concernlUlt le milieu nature] ,et celles relevant des
faits humains puisque dans le premier cas on exclut. au maximum les endroits sem­
blent perturb0S par l'homme, alors que par dtSfini tian, l' (~tude des moclificotions
dues h l'hemme oblige au cont.raire à rechercher les sites Ott les manifestations
de cette occupation humaine sont les plus importontes.

a) les méthodes d'ét.ude du milieu na.turel.
La, méthode utilisée est celle des transects : c'est, une m<Hhode écolo­

gique qui consiste h, comparer,dans les conditions les plus "pures lt possibles,
les formations v i g6tales et le milieu naturel.La localisation des catenas s'est
fai. te en fonction de cri tè:res géogra.phiques, botaniques et pédologiques.

Les trallsects, qui ont une la,rgeur de 20 mètres c·t une longueur varil:Ult
de 400 à. 2000 mètres,ont i1té divisés en carrés successifs de "?O mètres sur 20
pour les études de botanique.Dans ces c~rrés,l'inventaire de la végétation arbo­
rée et arbusiive a r~té fai t quantativernent : nombre dt espèces, nombre d'individus
par espè ces,hRuteur des arbres et arbustes, diamètre des troncs et r6pp.rti tion des
individus les uns par rnpport aux autres. Ces mesures nous ont permis de d{finir
plus précisément les diffprents faciès de sav~ne.

La v6gétation herbacde a fAit l'objet d'une estimation d'abondAnce
en ce qui concerne les e'spèces les plus cou:rnntes.

La. v~gétation des ilots forestiers n'a pas 4t6 ?tudi~e ~ partir de
transects mais d~ layons de plusieurs centaines de mètres de longueur qui ont
été taillés dans l'axe des transects.l,Jous aVons suivi ces layons et noté les
espèces rencontrées sur une largeur d!environ 5 mètres à gnuche et à droite.

Nous aVons enfin consid,'.ré les feux d,,~ brousse comme in ,;vi tables, et,
dans l' impossibil i té de protf,ger nos parcelles des fl ;lmmes, nous ;·wons ~.dmis que
les feux :font partie du milieu physique.

I,es sols ont (~t'f~ observ(~s sur d.es fosses p'~dologiques de 1,5 à '2 mètres
de .profondeur,r'''pArties sur le transect aprf:.;s une (~tude préliminaire par sonda­
ges.Sur ces fosses,nous aVons effectué des observ:'ttions morphologiques et des
prplèvements de terr~ en vue d'analyses physi co-chimiques au laborl',i:.oire.

Nous nous sommes plus spécialement pencbô sur les caractères édaphi­
ques de ces sols: leur cn,pacité de rétention pour l'eau,leur fertilité mint-Srale,
les possibilit~s d'aération au niveau des racines.
La capacité de rétention de ces sols pour l'eRu a été calculf-c en milieu drainr<
par la formule de M. HALLAIRE (1961):

_ <,b + 15 d
Q - iL. 0 nr tHo - Hl) .ll z dAns laquelle:

Q = capacité de rétention du sol pour l'eau ou réserve hydrique poten tielle.
h = profondeur de la frnnge radiculaire!observée sur les fosses pédologiques

et sur des fosses spéciales creusées au pied d'arbres et A.rbustes (fig. 3 )
d = densité a.pparente{ mesurée par la méthode du cylin<lrc)
Ho - Hl = gamme d'eau utile comprise entre la capacité au champ et le point de

flétrissement ( pP 2 5 et 4,2)
z = profondeur des aifférents tor.zons pédologiques

La fertilité minr<rale est difficile à calculer dans un sol.Nous aVons utilisé lm
indice synthétique, l'indice de J. FORESTIER (l959):

Q = S2 dans lequel
a + 1

S = somme des bases 6change:dlJles en milliéquivf.llents pour 100 g lit' terre.
a + l = n.rgi le. + limon en <ft.

T,taé~ation au niveo.u des racines n'a. fait l'objet que d'observations morphologi­
ques.
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r,es études g":omorphologiques ont port6 sur la recherche des nni t(~g
rencontrées sur les trn.nsects dnns le hut :

- d'une part de carnctdriscr le mBt6riel et son mode d 0 mise cn place:type
et profond('ur des recouvrements, place des ph'(nomènes d~ cuirassem~nt,profondeur
de l'altération, composi tion granulométrique des dépôts rencolltr6s e-te.

- d'nutre part. de .tenter de retracer l 'histoire du mode10 : recon~ti l:.utioD
des phnses,au moins les plus rl"ccntes,du fn.t;onncl"ent.

Les méthodes utiliséeR ont surtout /té b;,s:;es sur l'étude grnn!lJ.om(~tri­

que (.t, morphoscopique de l~J frnction sa.bleuse dcl'l (;chantillon~ rôcolt,:s,hwt d,ln!'
les fosses p(~dologiques que lors de sonàhges compl,(mr·nt.'1jres {'ntre ces fosses.

b} l,es 1iI,~thodes en g(~ographie humaine.

Les études du milieu humn.in df'ns ses rapports ll."Vec le milieu n(lturel
deva.ient se dr$rouler en dC1\x phRses successi-ves:

- une recherche sur l ~ hi stoire dn poup1 cment afin de d6t.(Jl'miner la. p'3.:rt
de responsabilitf imputable aux hommes dM s la coni'iguration actuc1 le du contact
forêt-saVlUle,et il s'agissait alors de mE;SUrer l'action anthropique,

- une (Jtude de l'influence de CP.: conta,ct v,;gôtal sur les ùtits humains en
établissmlt une typologie d'adaptation.

Le premi er volet de l' enqut/·te n' ",sant pu ~tre nbord f dl: façon 58 n s­
faisante par manque de documents tant historiques qHe cnrt,ogrnphiquê::i,l.' étude
a porté plu~ exclusivement sur le second,dans le ca.dre de c.om:onmnutés villageoi­
ses.

I,'intpr~t s'est port~ sur 1'3. fa.çon dont l'ngriclIlture des villageois,
install és dans ceite zone de contact.~tirait parti de cette situation. A . cette l'in,
il fut dressé un hi l an des actiTitr~s agri c01 es en y af!termin"nt la ·:art J'e:::pec­
tive pris~ par les deux formations vf!g6tales en présence. La. mâthodc u Hlisée fut.
le relevé des pe.rcelles cultivées pour voir leur r/partitioll entre la forêt et
la sa.vane; en m~me temps (~tRient étudiés les différelllts -±ypes de cultu.res
pratiqu(~es,aH;rsi qu.e les techniques de productjon n.ff·)rentes.Ainsi Ilouvai t fltre
perÇu un domaine d'utilisation de ce milieu naturel contrastii en carllct~risnnt
les systèmes._agricoles a.doptés et mis en oeuvre par les agric(ll t(!Urs des vi lIa.
ges enqutl"tés.Jl en découle 'me vision partielle du problème Cllr un alH1Tçu pure­
ment a.grnire ne préjuge en rien l'utilisl't.tion. complète du mi 1 ieu na.turel.

DI autres domaines de l' activi té humaine sont concernl~s et sans vouloil
en fuire un catalogue exhaustif,on peut mentionner la. chasse,la. cueillet,te et
leurs effet~;les 8.l'ports respectifs des deux formations vpg~H[.L1es d;\JïS J es con­
sommations alimente.i1'·esf1n pharmacopée,l'habita.t....fl n'ft pa.s r.t,(i possible,pol1r
des raisons de d~lai,de les aborder; a.ussi nos conclusions sur If1. l'açon dont
les gens appréhendent le milieu. de " contr,ct Il ne doivlmt po,s f"ll'e oublier les
lacunescde l t enqu~te.

l - I.A RF.GTO't>T mT CE1'-I'l'~E-(lTms'f' : SF.GUELA-VAVOUA.

A - Pr'seDt~tion sommaire du milieu.

Tles sept ~ransects installés dans le Centre-ouest de la COte d'Ivoire
s'inscrivent dans un carré correspondant à. la coupure l.G.~'. de '-)~Ru,qn au
1/200.000, soi t entre les 7 et 8ème degrés de latitude nord et les 6 et 7ème de­
grés de longitude ouest du m!"ridien int.erna.tionaI.

Cette aire g60graphique correspond ~), un milieu naturel vnri?, en g:ra.nde
pa.rtie due à une position de transi'tion:

- traTlsi tion clima:Uque en·tre un climat (}qua.t.oritll, chaud at humide tout nu
long de l'année' et un climat subtropical beaucoup plus tranché;

- 'transition botfUlique entre 10. for~t dense humide semi-d'(cidue et les svVa­

nes sondano-guin éennes.
Mais cette diversité tient aussi au milieu li·tholog:i.que car les prin­

cipales roches du bouclier antécambrien ivoirien y sont représentées:granites,
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- Glacis cuira,ssé dont il c.c res·te plus de t6moin en place
Période d'altération de ce glacis ayant pr6paré le matériel
Entaille ayant décapé très largement le glacis précédent et aYcmt
atteint J.' dtérat,ion en pla.ce;

Façonnement dtune amorce de glacis alors qu 1 il restait encore un
lambeau sommital du glacis T.

EXE:MPlE D'INTERPRETJ1'ION DE L'EVOLUTION GEOMORPIIOLOGIQUE FAITE A PARTIR

DES fRANSECTS



schistes,roches vertes,quar·Lzites.

Ces diverses condi tion.s se r1r.perc11tent dans le domaine agri co le, pu:i sque
la limite septentrionale dl extension de la culture cal éière et cacaoyère cou!'e
grossièrement la :feuille suiva.nt une diagonale nord ouest -sud est.

"1· h . t l . . l 't ~ ".. t' t 1 clLe m~ J.eu umaJ.n es' U1 aUSSI H! ..crogene. De pcaT)J.eulCn r':cen '" .,.ù su.
de cette zone est essentiellement occupé po.l" l'etlulie nouro qui se rô·partit. in­
iiffl)rernment entre les deux milieux naturels de lit fort!t et de la savane, tandis
que le nord correspond h une aV~t.ncée IDfJridionnle des r,fl'Üinké semblant ~'interpo­

ser ent·re la for~t et la sa.vane plus ponr des mot.ifs d'ordre marcha.nd que pour
b6néficier de condi tions stri,~temf'nt. ,'.cologiq1les.

B - Les transects.

1) Variations dans le tem:ps de la répg,rti t.ion des formatiol1s v;'.g6tales.

Une analogie assez remarquable se rencontre entre les (51~ments de l' éYo­
lution g{~omorphologique recuei 11i5 sur les di ffôrents tr3.nsects ce qui a permi s
de formuler des hypothèses de reconstitution pnléogéogrnphiques ct de supposer
les types de forrnutirms v0gétnles qui oni- d'Û se succéder dans cette r()gion
{tableau de la page 8\livan't.e),

2) Répartition actuelle.

s. ,- Géomorphologie et. végétation.

l.es différents trensects étudiés ont mont1'6 que la réparti tiun. n,ctu.~~11e

des .formations végét.ales n'est pas étrangère i~ la présonce des diff''.rentes for­
ma.tions superficielles dr:rivant de l' (~volutiol1 g6omorphologique.

L'explication de ces cor~élntions est sans doute ~ rechorcher dans l~s

propri ét8S di fférentes des sol s induits par ces formations imperti dell es ct nous
laissons au pédologue le soin de pr?ciser le v·;ritnble mécl1uisme des rHpports
sols-pIantes.Mais quelles qu'en soient les raisons profond'?srnolls ne pOUVQns
que constater l' 6troi te ada.ptation de la Yégét~,tion eu eDdre fourni pnr 1;, g"(';;;or~'

phologie.Ainsi dans cette :-::,,':gion du Centre-ouest, le passa.go de la j'('.•

r~t dense ;t la Savane ne se fait pas de fa.çon brutale mois par l'interm(~di;):ir('

d'une zone de mosa'ique où les cara.ct\;res édaphiques prennent le relnis des condi­
tions climat,iques générales, Fortts et savanes forment donc u.ne \l'·~ritd)le nuit l :

pays.agiqne assurant la transition entre la forêt dense du sud et les SflVan0.~ du
nord.

b - Répart.i tion de l;t végét.ation en fonction des l,:vpes de sols.

Sur le tablen.u de ln. page Il sont regroupr;es les observat.ions p,~(jol0·'

giques et botaniques par transects.
On remarque que les sols ferra.1Htiql.les rernani\~s,mod[mx,eppauvrisct.

faiblement uppauvris sont particulièrement. propices ho Itil1stR.ll~,tion de lA (0­

r~t. ceci semble d<l tant à la profondeur de c-es sols qu'à leur texture rel,.,U,v€-­
ment argileuse et donc à, leur bonne réserve hydrique. Il faut, noter que la pI' ,;scn­
Ce de gravillons ferrugineux n'est pas lm 61 (ment limi tnnt. pour la v(géf,a tiDn,
mais semble au contraire lié au milieu forestier.

Les sols ferrallitiques rem<miés éluviés et rem:1niés colluvionnrSs ap­
pauvris,de texture très sableuse et à faibles .r4serves hydriques,ne supporLent.
généralement qu 'une v'~gétation de SaVane arbustive et parfois boisée.

Les sols ferra.Ili tiques remnni (·~s indur I~S et rcmn.niés co 1111vionnés indu­
r's dont la profondeur est limit~e par une carapace ou une cuirasse fnrrugineuse
permettent l'installation de t.oute sorte de végétation suivant la profonücur et
le degré de fissuration du niveRu induré.On observe toutefois souvent ces sols
en haut de pente sous saVa.ne boisée.

Un problème se POS!;! pour les sols faiblement x'ajeunis appauvris et f~.i­

blement appauvris. Les qualités édaphique$ de ces sols s(~mhlent relativo'len'b bon,..
nes,ils ne sont ni limi t6s par la profondeur ni pl:tr Ill. réserve hydri' l e totale.
Ils sont pourtant le plus souv-ent- couverts d 'une v.~gét.ation de savane arbustive
très claire.

Les sols pen évo:J.ués portent toute sorte de végétation, en fonction dp.



Tableau rés~1Dnt les principQles phases de l'évolution dons
la région de Séguéln-Vavoua.

IEpi- !
!sodes!

Morphogénèse
,
·Phases climati-
! ques

Végétation
supposée

!Hypothèses de
!corrélations

!Période d'altération,
,Fragmentation partielle de
·la cuirasse,
!Tendance à la concentration!Climat humide
!de l'écoulement

!Vég.très clair-!Quaternaire an­
,semée (type sa-, cien
· hélien ?) .l

II

!Mise en place d'un vaste
! glacis

!Cuirassement du glacis

!Climat sec de
!type subaride

,Climat sec con­
·trasté (type
! soudanien)

Savane

,
·Forêt dense
!

,
.Haut-glacis
!
,
. Pluvial
!

"Pré-Riss"

!Pluvial
! "Riss-Würm"

For~t dense
humide

III

IV

!Entaille par les cours d'eau! !ForlH(dense sè-!Interpluvial
,dont la base atteint la ro-, ,che?) sur som- ,Quaternaire
. che en place, . . met ~ . moyen (Riss)
IDésagrégation(mécanique?)de!Climat sec à !Végétation asse~Moyen-Glacis

,la cuirasse,lambeau cuiras-,précipitations ,clairsemée sur ,(ici Moyen-versant)
·sé résiduel sur les sommets·rares mais forteèpentes .
!Façonnement d'un versant ! !
,(amorce de glacis)---
'Période d'altération (de
Itype ferrallitique),
!Façonn~ment des pen~es par !Climat humide
reptat~on et colluv~onne-

!ment Concentration des oxy_1
Ides de fer en profondeur 1

v

VI

!Entaille dans l'altération!
précédente de la partie mO-iCI" t

, 0 ~ma sec con-
'yenne du versant, ~ndura- . t t.
!tion du sommet de l'entail-I ras e

!
le par mise à nu de l'hori-
zon B précédent !

IC 11· t tOI 1o uv~onnemen e ru~sse-

Ilement importants donnant 1
Ile recouvrement sablo-argi-, Retour vers un
leux du versant précédent . climat humide

!tendance à la concentration!
,des oxydes de fer en profon,
·deur et vers la base du .
!versant

!Forêt de sommet!I t 1 "1
V· •t ton erp uv~a, ege a ~on

· clairsemée ou l"Wtirm ancien"
!savane pauvre- !B t. as-vers an,ment arboree de,
· pentes .

, ,
·Forêt dense hu-'Interstade
Imide de sommet !Inchirien
!Savane de pente!supérieur

VII

IEntaille du bas de versant,! ! !
suivie d'un remblaiement 'Climat sec,puis Forêt de sommet Wlirm principal

!alluvio-colluvial(débutant !plus contrasté !savane de pente!
Ipar épisode plus grossier) ! 1

IX

! IRemaniements de détail !Pulsation plus !Même disposi-
I
VIII

humide !ti~~e~~'actuel-!subactuel
!---I ..'--Ilt---------Ilt--------t----------

Légère entaille surimposant
1 l Ot t 1 d s ; ts , ,Forêt de sommet,1 e ~ ac ue e mar~go .Pulsation plus
(suivie de l'édification ·savane arborée ·Subactuel'

Id'une levée alluviale sur sèche ! de pente !
!les, artères principales)

---
X IDépet de matériel fin par

Idébordement saisonnier
IRetour vers un
!climat humide Actuel
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___________,_,_, ~ .._._o,__.._.. _.__

Transects ! A B ! C ! D ! E ! F G ! l
----------------I----9----!--!-!---!-!----.l-!

~ !----!-!---!--!--!-----!-!-·-I
! F1 F! F

! ! ! ! A !__________.. •.-.." 1 .. __

SOLS FERRALLITIQUES
=====:===~========= ! F ! F ! F

Remaniés modaux______• o ,_!__ ! .,,_,_! _

Remaniés appauvris et
! f~ible~ent ~ppauvris

Remaniés éltlviés

! B

! F
I---!----]-I-I---

A

! ! ! !-- ----- --..-~~ --""""'

! B ! BoÀ !

1 1OF A .
!

.......... ,~ t------- 1""------ I......--~,--- t - ,-~ ,-----
• • • .. .. 5 ~ (!_

!F n 1 !F B !

SOLS HYDROMORPHES
=======~=gïey===~

Remaniés indurés

d'apport à taches

VERTISOLS

!

1
1

,--
• Remaniés col1uvionnéa

appauvris

Remaniés colluvionnés
indurés____0 _._. 1...._....1_1 !_1 1_!_1 !

Faiblemen-t rajeuni ap-
pauvri et faiblement ! AA ! ! B !

1 appa1tVri l' B , r 1 1 1______________ ..~ ..~ • • .....-..- ~_.__ 1'__ 4_.._

SOLS PEU EVOLUES=c=============:

SOLS BRUNIFIES
::===:::':::-:::===J:C:==

! brans ferraginisés
!-------,---~-----......,,-......--Ir------i~J-I....,-I~ i-"~ fBruns peu evolues . .. 0 • A •
1------'--------1-'-' j--t-f--,-"-;Bru.ns vertiques ..•. A.' • 0 • •

! ' l , 1 II! f ;'_____________lIII ...- "'-'--'" ~ 4 -..-.- *--....__0_* ._'"__ ~

1

F le forêt dense

f » forêt g~lerie

B (savane boisée
(forêt claire A =. savane arbustive

H ~ savane herbeuse.

---------------------- .-
leurs -Lextures tri:-s diverses et de leurs posi't,ions topogr~,-phiques.

pa.rmi les sols brunifi(~s,s~mls les sols bruns ferrugineux é'C'rl;hlen-t C"-'

pablA8 de porter une for~t·.Les sols bruns peu évolués et V'ertiques sont t.:1:·('~ g(\_­
nl-;~ralemen.t en savane ainsi que les vertisols.

Sur les 8015 hY'dromorphes n~ pOU:=lsent q'lf~ (l<~IlX -types de v 6gt~tf' tL'm com­

plè-tement opposés : la for~t galerie et ln S1.V'ane herbeuse. On n'observe P;;<' cl' in­
termédiaire entre ces deux formntions vég6tales ct, les lisières sont bruLi11es.

Paysages vég·)tnux et types de sols semblent donc s! nccorder re-UtU.Yf~'"

ment bien dn.ns les zones 0i.udi~es.JJe sol para,lt alors jouer un .t'Ôle de tampon
spécifique vis-a.-vis d'un climat limite pour ln, survie de ln. forfit.

c - Tableau résumant les principes de réparti tion nctuelle.

I,e tn,bleau ci-dessous reprend les di ff 6rents (51 (~mE'ni:.s ct r(Bll[Jle les
observntionsfai tes sur les transects.



TABLEAU DE REPARTITION ACTUELLE--------------------------------------------------------------

f U ' t'nJ. es
!

!Formations super­géomorphologiques
l' ficielles l'

Sols Végétation

!Glacis cuirassé démantelé IProduit du démantè-!Sol ferrallitique ,
lement en place ou remanié modal et 'Forêt dense

, , . , ' d' 'd'sub en place, 'fa7blement appau- ·semJ.- ecJ. ue
, ,vrJ. sur toutes ro-,
· 'ches, ., ,- ,--------
'Forte proportion de'Sol ferrallitique .

" ... ., ~ t For~t denseImatériau issu du !remanJ.e ::a~_..: ~emen 1
a)l!'3.uvri sur tou-œs semi-décidue

démantèlement 1.,:·,. J.es, !
--------

Savane boisée

Savane boisée

induréid
ISol ferrallitique 1
remanié induré sur

!granite et sur !
__________1schiste 1, _

Faible épaisseur ,So~ ferrallitiqu7,
l,. ·faJ.blement remanJ.a l
d un melange du ma- ou raJ'euni
't' , l' d d" , ,· erJ.: J.ssu u e- 'appauvri sur grani-'
!mantelement et de rte et sur schiste !
produits de l'alté- Sol brun eutrophe

Iration sur l'alté- !ferruginisé sur
!ration en place Iroches vertes.

re-IAltération profon­
Ide de la roche.

là humidité permanente

IVersant d'entaille

1 " !Sol peu évolué 1CUJ.rasse affleuran- d'"' t Savane herbeuse
, t l 1 ,erosJ.on sur ou-,· e en )owa ·t h 'es roc es.
I-e-n-l-i-s-e-r-é-d-i-s-c-o-n-t-i-- I-S-o-l-f-e-r-r-a-l-l-i-t-i-qu-e- I-S-a-v-a-n-e-p-a-uv-r-e----
!nu,induration en 1 remanié induré? Iment arborée.

______________1carapace? 1 _

Sol ferrallitique
Irajeuni par éro- ISavane densément
Ision,appauvri sur Iboisée ou formt
granJ.te et sur . .
'schiste~ sols brun,claJ.re. parfoJ.s
"eutrophes ferrugi_'for~t dense sur
!nisés et peu évo- Iroches vertes.
flués sur roches
'vertes.

--------------------------,--------- --------
'Sol ferrallitique

!Rec?uvrement sablo-Ifaiblement rajeuni! Savane arborée
argJ.leux sur l'al- appauvri ou rema-

Itération de la ro- !nié colluvionné ! et arbustive
,che en place. ,appauvri sur schis l· ·te sol brun eutro­

Iphe vertique ou !
vertisol sur roohes

!vertes. 1-------------------------- --------IBas-fond alluvio-colluvial !Remblaiement sa- ISol hydromorphe ISavane herbeuse
à inondation périodique ,bleux à dép~ts fins, minéral 1

'de surface .
!Levée alluviale !-S-o-l-p-é-n-é-v-o-l-u-é--d-'-~-1For@tdense semi-
!toujours au-dessus Iport !décid~e"et sava-
de la nappe. De bOJ.see.

--------------1 1 1--------Remblaiement argi- Sol hydromorphe mi-
Ilo-sableux des lar-!néral de gley les_ISavane herbeuse
ges vallées étroites sivé ou d'ensemble, , ,---------

'Remblaiement sableui Sol hydromorphe .
!sablo-argileux des 1 minéral à gley IFor~t-galerie
!vallées étroites.

IZone non ouirassée sans
,couvrements importants
'(replat ou pente)
1
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~ - Les conditions cidapbiques.

p - l'alimentation hydrique.

Nous envisngerons :'lucc:essivcment tI'ois types dt:' ,-01 c!(I't,t. }fJ8 r"'g:imi~g

hydriques sont sensibleuH.'n ~ diff·<tc:nt.s:
- des sols dr~inés sur granite (!t sur schistcs,esf;,mtiellement f~tnd.}lt:iqu\~

des sols drAin6s sur rnchcs vertesl8o]s bruns eutrophes)
des SQls à eogorg0ment permanent 011 tempor8ire (verti sols () i. s(d:'> hych:·o';v.'r­
phes) •

.§.ol.s_dE.a;i;.nis._s~r-&:r.>~.i.t~ et "ur schi s t'i' s. 'J'J"o:i.~, lyre s de9'égê·t~iiio:n :peuvell-t~H.H"F.~-

ser une saVane arbnstive,une sn.va;;e"·bols·ée t 7;"ne i'or?'t dense.
_____.. .~__..~...._....-....wi'_..

!_. ........J 4 !.... -_._._--!_-------'"'--!-------_.-"'''''-'!
Transect;8 Savane arbustive

!
Forêt dense ,.

A 79 66 237

,86

c 68 180
______________ • 1 _ --....r,\Io<Io·lJf "_llo ..__~

91

1-------·...--_...._...,.- !-------,----_._., !--

l-----'---,-----·-----,--"'w-"-l
87 • 121 • 21 (1 •

r.
G

Moyenne

!

1------
1
-----------------"'!'..---------,-.,.......,--------~----- ..
x ;:: moyenne g(~nérale xx ~ moyenne des chi:fù:es non soulige l :••;

La tableau ci-dessus indique bien la. neite s6p~rlltion C'1i t,re ] ;., rDr'~!

et la savane(I.es chiffres souli.gn()I~· correspondent à des so13 rn ienu5~; nn"·;1.nrl"J..',1

1. t alimentation hydrique de la, pl a.n te peut ,Jonc SRi"ll ri: en y-, '1;C'
d t év8,po'tran.l?piration r0ell!j,BTR,pend('l,nt .rl'~'S de deux mois de n-il1~' ,'H;,. r-(;r"\' q
sous seVftne.

Sols dra.inés sur roch':ls Ye:rtf,s.f;üS sols qui occupent. les s<)mm~t~ el. teè\ ,":;'"
aes ëoTlTnësue-rocne:; vertës-sont le plus SOtlv<mt couverts dtunc V··eJtH-~Ü;(,

de savane,rnais on obserye c(~l)Cndant quelques beaux lambeaux de J'o 1'(1. t: ~';e'i;i-·d:(;j·

due en position bien drainée.
Ces sols bruns eutrophes semblent beaucoup plus <;~dr>.phiqlleil; ni .':'fi\,::; 1]<,.(,

les sols ferralli tig.ues sur granite et sur schiste pour d',llX rn.isons:
- valeur élevée du pourcentage d 'humidi té au point de 1'1·~t:risSGr~!Bl;1.;

- présence de fenies de retraii,en sa.î.son sèche qui provoquent UTH' (Jr'--é·,lci-·"
tion intense du profil en profondeur.

B.ols_e~g5!.r!é!!.. T.' alimentation hydd.que des so 15 engorgps peut t'tre d / 1'i ci 1.;: i Tf:

pendant une grande partie de '1' année t leur réserve hyrlriquet.h":orio,ue éL,~n (. ;:"i·o

ble (sols hydromorphes sableux) ou difficilement n.ccessibl (, (vel·tisn}~). f'..e(" l;.
est 'assez net dans certaines savanes herbeuses bordnnt les 1'or~ts-galeries :tt1
succession engorgement-dessication ne convient ni alIX arbres de SaV<lues qui ne
supportent pas un engorgement prolongé,ni !:lUX arbres de .t'or~t qui ne snT'nort~'ni,

pas une dessicatioll trop longue.En for~t-galerie par contre,llplil1lcntntion hy­
drique peut se fa,ire pendau·t une p{riode beaucoup pl U~ longue de 1· ann'~e.

b - llalimentation min~rnle.

t.'alimentntion minérale ne :::cmble jouer un r81e,da.n~~ cette zone,qllG
par les horizons AI.Il s'a.git plus cependant,d'une conspqllence de In }'r';!'lcnce
d'un certain type de végétation que d'une cause. Tl est intéressnnt de notE)!' ;,

ce suj~t qu'il 'y a une liaison directe entre la qunntité de mati~~re organique
et la racine carrée de l'indice de fertilité! fig. 6 ). Il n·y a par con-t.re lI\)­

cune liaison entre la végétation et la fertilit( des horizons n.
Dans cette région,la fertilité des sols n'est donc pas un élément. d{.·

. ·terminant.Elle concourt toutet'ois à stabiliser la végétation existante en dO.n"
nant des condi t,ions plus ou moins bonnes à. ln. ,i eune plante au départ.
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c - l' néra.tion du sol.

Le mnnque d' aôration du sol peut a.ussi ~tre un fc.eieur de différcncia.­
-tion de la. v~g6tation.1}a'.5 certains larges bas-fonds de la r'~gion de Vavoua t tran
sect E) coexistent des sols hydromorphes g"ne~ralement argilo-sableux à gley d'en­
semble,por-tant une sav~ne herbeuse et sur termi tières,des sols peu r~volUl~s,engor­
gtSs en profondeur et portant souvent de petits bosquets.

La. pr~sence d,lune nrtppe nt ent·ra.ine pa.s 1'orcément une asphyxie Car les
:t'orêts-galeries vivent sur une nappe pcnl1n.nt toute l' année.La circulation de
1 t cm provoque probablement l' a.,~ration de celle-ci et son oxygénation.

C - Géographie humn,ine : deux villages du contact.

Les d('ux vi lln.ges étudiés, di stants l'un de l'autre d'une cinqufl.ntaine
de kilomètres,ont (~té choisis d:ms ln zone de mosa'1que: parmi les fncieurs de
localisation retenus, signalons la proxirni té de transecis qui nous dUïnissaient
l'environnement nl'turel des communautés villageoises,et la variété culturelle des
peuplements Gouro et Malinké.

1) ta p6riode pr6coloniale.

Avant la pén~~tration colonil.l.le,toute 1(1. vie sociale et '''conomique de
cette zone pr(~forestière était animée par le commerce de le. koln qui s'insérait
dans 18, longue chaine d' ("change qui descendni t du Sahel mais qne des produits
locaux relayaient aU seuil de la l'orêt : Grosso modo du Soudan venaient le sel et
le bétail qui,réceptionn~s par les M~.link6 des régions de f;éguéla et 'Ua,nkono, 6­
taient convertis en petits lingots de l'er qui, n. leur tour, serVAient ~. acheter
la kola des producteurs foresti ers. Les Gouro du contact :i.'or~t-savane ~tai en t dans
la. position d' intl'rm,"diaires obligés dans ce grand courant d t (~changes savane-fo­
r~t, donc les interlocuteurs des courtiers Ual ink6.

Ce commerce international induisa.i t ù. son -tour des 6chnnges locaux por­
tant sur des denrées vivrières et des objets Q,rtisanallx, on particulier des pagnes
confectionnés par no s deux popul ations. Cette insertion 6conomiqne faisa.i·t que
Gouro et Malinké vivaient en fSiroite symbiose et elle i'açonna,i t leurs modes de
production,et par là m~me,le contexte v 0g6tal.

Voyons tout d'abord les Gouro. Leur forma.tion socin1 e pos';'~dn.i tune
structure qui résuU;a.,it de ln combinaison de deux modes Ùp production distincts,
chasse et cueillette d'une part, n.gri cul ture de l'autre, dont le premier (Hai t do­
minant et le second subordonné. D'abord chasseurs, le milieu de coni,lct cumulai t
pour eux un double avantage: production compl ,~mentaire (fn.une de i'orôt et de S9,­

vane) et complémentarité dans le temps et dans l'espace des activités cynt5géti­
ques (chasse en sav:,me pratiqu.ée (ln saison sè\:he 11 l'aide de feux de brousse,
chasse en for~t toute l'année): ces activi tés ne perturbûen t pas gr:'l,vûmcnt le
contact, seuls les feux de brousse étant susceptibles de f'rpiner un ({vem(,uel
dynamisme des lisières forestières.

Reste à examiner le mode de production s<Jbordonn6, l' agricul ture.lJ' e~cono
mie agricole se distingue par l'usage de la terre comme moyen de trava.i l ",' est IL
dire par l'incorporation dans la terre de rorce de travail dont le produit est
différé.I,B. prolongation des activi tés productives t't, l'obtention du produi t à
terme entrainent une al tpration des rapports de l 'homme à la nnture. Quel (~tnit,
dans notre cas,le milieu privilégié po.r ces activités? c'était bl snvane,malgré
une plus grandC' fertilité des sols forestiers déjà reconnue et le caractère
ubiquiste des plantes cul tivées n(~ sp'lcialisant à priori aucun milieu. Pour com­
prendre cette option savanicole,il fa.ut. :ta.ire intervenir un obstacle technolo­
gique : la culture en forêt nécessitait un outillage cn fer solide que la métal­
~urgie indig&ne,pourtant tr0s répandue,ne pouvait fournir. Pour des raisons de
facilité,seule était donc travt\,illée,fnçonnée,bouleversi;e par des prntiq'..les ngri­
coles, ln savano et ses lisières, ce qui nous amèbe ù. répffirmer que la ilb;tribu­
~ion relo.tive des deux masses v'~gétales n' 0tai t pa.s proI'ond'ment modil'i 6e et que,
~ans tous les ca.a, la f'or~t était peu attaque~e.

Quant nux ~Illlinké de la frange :t'orestière,leutl impact sur le milieu
étai t de nature sensi bl ement identiqlle bi en que dc..ns l' ariculation de lenrs mo­
des de production, le dominant deveuai t l' agricul ture e'~ If' sllbordonn~ la cho.sse
et l a cueillette. Les cultures' se pr;)tiquaien'(, toujours en savnne.
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2) Ta. ~)(~riode n,ctuelle.

Que nolts apprend dt' 1:· si tun tian pr()sent.e, l' ·'tlldt' d<? (~eux comn:l1nu..t·~s

vil1a.f!noif;cS,R6noulllJ. vil1;~ogc gOl1ro,P.omina,vi ll .... ge malink(~ ?
Dans le premier villl",ge 02 ç: de."! R!!perficies clllLivpes sont locfllis~es

on ror~t,dfl.ns le second 7() ~ : il y Il donc une dirf'rcnce d tutilis;1tion des
i1f'11X milic!l;(dll contact. 0\ r\(;nol,lJ"Ja,;:ur cci;otal di" ')0 "",00 '00' son;, consn.crés~' ln
caféiculture ei:. i'l Somiria 10 (,~ sp."leml'nt sonT, cOnSnl!rl?S ~'. rl(>~ cultures indlls­
trielles \?-O ,,:' de cai6,1(1 " 'de coton).Alnsi claIU; tin conte:';l;c (~cologi.CJue ns:-:e7-
peu diff'~rencié, nou~ [!vons (L:l.lx r <ponses agri Co lCf;: soi't, c:üéiculturc, soi t produc­
tion vivrière.A ces deux r'~ponses correspondl'nt. dl 1lc;:;'ypes de' pn.ysages vr'~~(.ta :x:
da.ns le cas du c::l..lé,une J.or~t certes modit'iée,mni::. pas dl~grndée',ldans l'nuire cas,
une ,(or~t ('11 vO'j e dp dif;pnri tion. Quelles sont les Cnllses d,· ce." mul tiples va.rin­
tions entre les doux villages?

n - Diff~rences d'op"Lioœculturnles
'Dnns la zone prr',i'orestière de Vavoul1-~ogu6Ia,les cul ture~ de plantn,tion

sont déjà tres marginales.Les indices de varin.tion de ln production annuelle du
cal'é sont très élevés. N'ous comprenons donc la faiblesse de 10. cnféiculture à
Romina,mais pas son omniprésence ù. nânoufla. F,n l'nit le paradoxe de cc (L'rnier
village ne s'expli~'e que par 511 situation privilégiée sur une bande de schistes
qui permet la persistl'lnce de caractères édaphiques ü1.vorables au caféier sous un
climat t!ui ne l'est presque plus.

b - culture plus nu moins importante de ln saVane et .i.'aciès v{g<5tal
A Bénouf'la., la FortH ne mnnquant pas,nous aSS i ,c;"cons n, une extension .&~

teHère,q,ü m~nntient quand m~me un minimum de couvert forestiûr;d'nutre part,
il y Il une grande importance de jeunes plantations toujours associées à des cul­
tures vivrières.

Quant à. Som!!ln, l t aspect d/gradl~ de ln. l'orêt est en relu.tion directe
avec la plu$ grande utilisation de ln. savlUle,OU plut8t cette dernière en est la
conséquence. Or nons ne pouvons expli quer ce ph6norncne par une rar(~lac-Lion des
terres i'orestières,d'immenses réserves rest:mt à ln disposi-l;ion des villageois.
Il fa.ut avoir recours ù. la si-blntion de C;;omina situé h UDf' diz::dne de kilomètres
de ~6gu61a,petit centre. urbain consommateur de denr6es vivri~res.~ominnvit en
partie de cette d'''lmaJlde.nès lors nos cultiYateurs se trouv"icnt fllct" au dilemne
suivant: ou aller chercher de la :lor~t si loin qu'il r'allgit envis:~ger le d/pla­
cement du village devant l' ::t.ugmentntion de!; temps de parcours, et renôncer :)lors
atix relations ouotidiennes avec Ségur-na, ou accepter un temps encore d'~ cultiver
la savane moins fertile certes mais tout de même ap"l.e à supporter 11" vivTi"'r
commercialisab1e ~en pn.rticulier le riz).A la. suite d'un simple calcul 6conomi­
que, c'est vers ln seconde solution que i-ondent. les hnbi tants de ~ominn.

Pour conclure,nous voudrions dire qUH les populations ~tudifes apprd­
hendent, leur milieu naturel de l'unique point de vue d,· la rn.t,ionnali té (!conomi­
que et que la meilleure aptitude des sols forestiers étn.nt roconnue,il n'en de­
meure pas moins qui en dernière instance, la savane peut ~trc prçj"((rée ou pllltr.t
adnpt6e 1t une spIJculation.Est-ce l'ubiquit6 des plunt€'s ou bien l'ambigui'ti'~ de
la. zone de transition qui le permet? les deux s::ms cloute.

Vn peu l'n marge de noi..re travail,nous n0115 sommes df'm::md6 enf'in com ;cnt
ce milieu de transition était perçu dnns le domaine de l'idiiologie et l.?t encore
nous avons deux types d'appréhension.

En zone Goura, il n re:..iste aucun terme pour d()sign(~r le milieu de con­
tact. T,e "pays de la savane" étant si tué plus au nord, on se considère comme :'lppnr·
tenant au monde forestier p1lÏsque l'on a salis les yeux la. T·reuve concr(d,e du
dynamisme des li si~res dl' l~, for~t.

En zone Malinké par contre, la terminologie di !5t.ingue le~; pays de la.
savane d11 nord, cellX de la. for~t du sud (,t enfin le "pays qui n'est ni la S[l.Vo.ne
ni la :t'ortHo Il dans lequd on vit.~~ai.s ltemploi de cette dernH!re appellation
t'ait moins référflnce ;1 un f8.cièS Vp.g,~tn.l qu'à un contexte his i.orif]ue Otl cc p:1Ys
de transition 6tn.i"li une zone privilégi 6e d' /changes. Ainsi on pO\lrrai f, presque
dire Qu'ici la vision du contact est "conjoncturelle",~lorsqu'elle 6tait plus
"structurelle" en zone fio~1ro.
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JI - LA REGION "OF. 'l'OUM01)J - nn~HOK))1.

A - Pr~sentBtion somm~ire du milieu.

Les trnnsects de la r~gion de 'Pournodi-Dimbol,ro sont 11lI nombre de cinq.
Ils sont localis4s prineipalem0nt RU sud de la ville de nimbokro,de port et
d'autre du ?.l'zi,les uns sur schi:'>tes {TlVA el.; nKD),les autres sur alluvio-collu­
vions(Dr.C} ou sur grnnite(1JI<H).r.e trlUl!'leet in:~t'll(. sur roches vertes e~t situé
:'.U nord de Toum 0 di\GAA),prbs 'du village d'Akoué/{ouadio;;,:ro.

T.e climat de 13 r~gion de nimbokro-'l'oumodi fRi~ figure de elimnt de
transi'tion entre les climats t~f],l' ..'torin,ux (lu sud et les climats plus nettement
tropicaux dn nord.l.es rares journées d'harmattan,accompagnées de brume sèche mi­
n6rale,au soleil implacahle,no',ls transportent beaucoup plus au nord dans la zone
soudnnienne. Durant 1:1 saison des pluies,c'est nu coniraire une atmosphère toute
6quntori ale qui rc'gne ici, avec la fréquence des plu:tts de mousson, la ·cha.leur lour­
de et humide,les lambeaux de brume s'effilochant allX hautes cimes et sur les
flmncs des collines bnoulé.

La r(~gion retenue comprend t.rois grands ensHmoles auxquels il 1'nut a­
jouter un quatrième,ind6pendnnt des :t.actcurs gl~ologiques ln vnl1,{e du NI zi. r.es
tro~s unit,6s font: le pnys !!rlUlitiaue à l'gues.t de la v~llée du N'zi le pays
fI~lr.steux a l est, les pays dl!s collrnes ou OoRa. ,< .

T,e paysage géomorphologique est contiti tué d'une Vaste p(~n(~pldne,l (~gè­

rement vallonnée, où les influences paJ (~oclimat.iques quaternaires -Jlr·7pond~rantes

ici pour expliquer le relie:r- sont inscrites de l';l,çon diffuse le long des ver­
sants aux dénivel1ées très 1'n.ibles.

Alors quesy~ brp.J1che occidenLüe du "V bn,oul'~",les sav;mes ct les 1:'0­
r~ts forment une intric:1.tion serrée,la branche orientllle pr!Ss,mte une s(;pr>rn.tion
plus neite entre for~t semi-d,~cidue et. saVanes prj~fore~,tières,sf~'Para.tionqui cor­
respond à un chr>Jlgem,mt de substrat. g~ologique,les grllni te:::; ~uP1'ort0.nt la sava.ne,
les schistes ln for~t.Ains.i les innombrables petits 110ts 1'oresLiers de la brnn­
che ouest sont-ils souvent rempl2.c0s da.ns l~ brn.nche est par des lnmbenux de fo­
r~ts se rattachant encore ;t un bloc dl! for~t. plus importnnt.Mais il existe nussi
de nombreux tlots forestiers loealisps pour ln plupart ail som'met des collines de
roches vertes. Les savanes sont si tuées sur les pentes des r01.iefs ou occupent les
terra.sses e·t les plaines d'inond:''l:.ion de deux rivières,le N'zi ct 10 ~·an,ct :'lont
alor~ deDSt~ment peupl':es en rôniers. Les quelques bovd de 1<1 r'~gion sont recouvertE
de saVane1=; hcrbeuses,.comme ceux de Ségu61a.

~ous aurions souhaité entreprendre, tout comme pour la. r"glon do <:;(~Cll~­

la et de Vavoua,l' ..:tude humaine de plusieurs villn.ges clo cr·tie zone.li'au'l.e de
personnel,ces recherches oni dfl. ~'t.re diff'(r(~es et feront l'objet de 'Lr,lv;lux ul­
t,(rieurs,dans le cadre de' la seconde phase du 1Jrogr;1mmo.

'R - Les trunsects.

l) Variation dans le temps de ln r 'J]1nrtition des formntion s v:'g"L 1 p~.

l.t,~volution commune 11. l'ensemble de ln. r0gion est rl~slltnc~e (hll~. li' t..:!­
bleau de la rR.gc suivnnte.

La succession de climats chauds ct humides ct. de clim:lts benucoup plus
sees a entra.ine: obligatoirement de:'> vn.riai.ions du couvert v('f"~tal.

La longue p(~riode s' //;,pndnnt de 1.'1. fin du 'Plioc~me au l'indel pendnnt
laq1.lelle aurai t régné un climat chnud nt humide du t:n>e '~qun Lorial de trnn ~i­

tion a permis à If! for~t semi-d'cidue de s'avn.ncer tri:!8 loin vers le nord r1t dl?
recouvrir complètement la r'~gion qui nous intéresse •

.Au ~!indd., le br.! sque chang~rn€nt dl! climat, on quelques milliers dl ann ,'es,
ne permet plus à. la forêt de se m::J.intenir.l'eu ho I!€u,les sa:vnnes s'instnllûnt,et
la :t"or~t recule vra.is_emblablnl,;<mt jusqu'à la mor dans le cp~i.re d,' la Gate d'T-
voire.

La réhumidit'icntion dllr~.nt l'interglaciaire Mindel-Riss ramèn<~ ln 1'0­
r~t sem.i-d(cidue dans toute la r(~ion.

l,a forme des d __'>pÔts cOl'r("lntifs nOlis rens~gne a.ussi sur l 'intensi té des
ph,'.nomènes de savonisation. C 1est ain si q1le pendant le "?'Urm Ancien, les matériaux
mobi.lisés sont avant tout sil.bleux. I.e couvert végr;tnl d('vai t. donc ~tre suffisnm··,
ment dense pour prot~er conv~nablcmeni les sols contre les nttaques ~rosiv~s
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.intenses. ne belles l'or~ts cbires devaient alors s' (~tcnd:re sur la r~~!Iion;pellt­

~tre subsistai t-i l quelques bosquets semi-d'''cidus sur les sommets gravillonnaires
vestiges du hout-glacis. .

Pendant le Riss au contraire, la grossillret,( des dépats nous t:â t en tre­
voir l'intensité de 114rosion. Une courte période de cel; interpluvil'l,l a :~tp. ca­
ractl~risée par la pnuvret(~ du couvert v·;gétal ,des savanes trè s mrl.igres, peut-~tre
m~me des steppes occupnut tout ou une pnrtie du paysage dl) ln r'~gion d.c Dimbokro.
Peu d'obstacles s'oppos~\icnt alors 11. 1 'nction (~rosive dr.8 l1.ver.ses intf.'n~es de la
cour'te saison des pluies. Ce 't'l.i t explique l' entrd-lle importante du Hallt-glaci s à
cette période et le d~pet le long des versnn'ts d'abondwltes qU8ntit~s de blocs
et de gr~viers.

TJes p'~riodes sèches et les p'''riodes humides,à. la lumière des exemple!>
qui pr6cèdent,semhlr.nt donc avoir ét,~ d'inég"lf' importance,nusf"i bien d:),n~ l'hu­
midit6 que dans ln sdcheresse.

2) Répartition actuelle.

a- Géomorphologie et V6g~tRtion.

La. r«pnrtition n.ctuelle de la v'<g6t'lltion reJ>r'~s(mte lUl é.,(d, moyen l'nt.re
une période pluviale pendant Inquel1e domine la for~t et une p~riodf' :interplu­
viale pondnnt laquelle les savanes plus ou moins denses prcnnC'nt possession du
paysage. Relier le pnys;l.ge vl~géLn.l actuel au p::>yso.ge g6omorphologique pcu~ sem­
bler artificiel.pourti'.nt les relations entre ces dC>llx t'net,curs <lu mi lieu gont
troublantes, comme d:.ms la r'~gion de ségu{"la-Vavoun.

Dans la région de rroumodi-nimbokro, 1<~ for~t est <troi temt'nt localisée
sur les témoins d,<mante16s du haut-glacis :façonn6 au 'Mindel,m~rne lorsque ce gla­
cis est cuirnss6Ldu moins en voie de d.·~mn.ntèlement).Fn aval dn hn.u'l-glncis, sur
ln haute terrasse de la vall<"e du N'zi,la l'or~t semi-d~cidue est perm:lnnn·te.

Les matériaux grossiers.,mis en place au cours de l'intense p'''riode f~ro­

sive de l'interpluvial du Riss, sont en rèr,le g'~n ·~rn.l() occup~;s par de très helles
savanes boisées ou m~mc par dl importants lambeaux de l'or~t claire ;. 'l'nrminl'.l ia
glauscecens comme dans la. for~t de la 'Rodio.

Les entaill es du WUrm, 'tf.pi ss6es de sables, sont le domnine des sava­
nes arbustives pour les versants <Hi des SR.vanes herbeuses pour les h:'s-f'ndg.
Les fortts~galeries sont absentes,except~ 10 long du N'zi,o~ le mince lisor6
boisé de ln région de nimbokro vu en s' i5puississant vers 11 aval.

b - Réparti tion' de ln v:~gétation en fonction des types de sols.

Le tableau de la page suivante indique une correspond;~nce rnr)Y'nnC:' ('11-',

tre sol et végétation dnJ1s la r<gion de Dimbolçro.

c - Tableau de la r(~pactitian nctu~'11e.

'Forme s du reliei' et RoIs V6g6tntion
t'ormetions superfi ci ell e s

Hau t-glaci s, Haute-terrasse 80ls ferralli tiques For~t d"nse s-dr~c. pri-
en pla.ce ou démnntelée -rema.niés maire ou d(~gr~.ille

-remaniés,recouvrement 0ul tures de rn.pport ou
modal ou appauvri vivrières

Placages h,;térom<5tri ques sols férralli tiques
de l'interpluvia.l Riss sur -remanié colluvionn(! Vor~i:, cl~.ire ou RaVn.ne
les versant.s; appauvri et induré boisée,

Moyenne terrasse le long -remanié {-Iuvi é, fai ble- cnl tures vivric.res

du M'lI m09t rajeuni.
sur grnnl.f,e et sur schiste

~ol brun eutrophe sur
rnches vertes

Rniaille du lIlUrm ancien ~ol hydromorphe
,

gloyn.
nvec placa.ges sab] eux, lessiv6 ou de prnfondenr Sa.vane n.rborr~e m[ligre

Basse-terrnsse le long du Sol i'err,üli Hqlle hydromor ou nrbH:,;tive
TI! , 7,T phe

Remblaiement sableux ou
~ol hydromorphe min·{rll.l

,
~avane hl'rbeIlSe,boll'lnet.sargi 10-50.hl fI\lX de l'on- a

·(.rl.ille post-inchirienne
gley d'ensemble de Phoenix rc)clinnta

Sol peu ,~volu{ d' ap~}Qrt ''For~t-'1l.1eric le longPlaine d'inondation du lV' 7.I du N'7,



Répartition (le ln ' 't t' fonction des typesvege [1 J.on en

\ de sols sur les tronsects de Dinbokro.

( Trnnsect l 2 ! 3 4 5
)

( , , .).- ._-
( ~~~~=~~~~~~~~~~~R~~ )

( Renaniés l:loda ux et rGI:.1a- FFF F F F
)

(
,

recouvrOr.1ent rJOd8UX )nos

( Reoaniés appauvris B FR )

( !-- )

( RelJoniés éluviés A A ! )-
( Rel~1nniés hyùror.lOrphe s B )

(
Renaniés à recouvronent

)

( appauvris F F )

(
Renaniés co11uvionnés

!- )

( appnuvris AF A )

(
Renaniés co11uvionnés

)

( indurés F A B )

( , )
Faib10nent ra jeunis nodaux· A

( ! )

( SOLS HYDROMORPHES )
=================

( ,
gley dl ensel:1b1e H HHH A )a

( ),
gley de profondeur A( a )

( ,
gley lessivés H A A A )a

( )

F = forêt dense

B = Savane boisée

A = Savone arbustive

H = Savane herbeuse
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!3) Les conditions édaphiques dnns ln r ;;gion dt> Dimbokro.

a- l'alimentation hydri~uQ.

Le passage de ln l'or~t ;" 1:1 savane e:'l(' li6 il la capaci 1,6 de r/ Lention
des sols pour l'eau CT· donc :, llnlimcntation hydrique ùes plantes pendant la
saison seche. 'l'rois cas sc prosentcnt:

= des sols dr~i.nés,sur Ilnc p:>rtic dl' léur proril pcndl1nt "toute l' nnn':e, sllr
grn,nite et sur schistes' lsols '\v['nt un horizon drnin(~ dl:ql moins 00 cm,

~
· · )· ·Transect : Savane arbustive: Savane boisée Forêt dense )

( l : 62 51 : 175 :385 162-330 l~
70

2 · 49 162 246 206 )« ·• • )(
3 · 79 - 80 30 · 120 · 200 178( · · •

( 1 1 •
4 · 71 · 78 · 260( • · •

~
1 1 1

Moyenne · 60 i 134 · 2231 :• • •

flne sép8ration n.ssez ne-t.te existe cnL,re les moyennes nes caprl.ci t·' s de
rt~tention pour l'eau des sol s de i'or~t et de SIlVn.nC.

= des sols drl'in6s sur roches vertes.
0ur le transect 6tudi,~,nous observons les m~r!les lait::; CJu l" S(~gu61a,à

savoir une :i:'or~t sur sols .l.'erra1)i tiques, tUle sn.vnne sur ~~ols hrun~, eutrophes.

= des sols engorgc5s une partie de l':lnnf~a.

Co ph"nomi:;n(~ "",,ssez r0pn.ndu dans ln. ?one éi..udi,~r,~ nI est l'pIe r"rcmf!nt ac­
compagn(~ d'une l'orêt-grüerie. Ceci :::;emblt> provenir de la nature des sols hyclro­
morphes observüs:un horizon ~t gley,argileux,à faible proiondC'ur,nrr~te ln. pl~n(,­

trfl.tion rncinuire.

b- llaliment~tion min:rnle.

Comme pour la r~gion de S6gu&la,seule la !ertiIit~ des hori~ons ~l sem­
ble 1168 ~ la v~g~tntion.Cette fertilité est touto~ois en moyenne nIuH lnible,

S? d t d' "1 .. "t 1 l ' - b l~l ans Al es en moyenne e 20,G u <"cgu<' n. sous Iort: ,coIn.re ",'1 LI- n~m 0"1'0.

Plusi curs causes peuvent IHrc aVallc,,~es,don t une di rff.rencc li thologi­
que lr;chistes pellitiql1es moins riches que les schistes il. l'Cll"tct,l'ncuJ" en nmphi-
boles de lu r(~gion de S(~gu61a),une plus grande lixiva·tion des b;\ses lpluviosit(~

plus intense, penda.ge subverticnl des schistes), une plus i~rande uti li s1,tion de"
terres tba.isse de fertili M).

T,a lia.ison entre la mntière organique et l'indice de 1,~rtilit0 est on­
cère bonne, 1'= 0,41 pour 30 observations, mais moins nette qu ,?, '::;6guéla. Ln. li ni­
son entre la quantit(~ de mn.tière organi.que et la V(~g ..:tn.t.ion esl" souvent trns lâ­
che,ce qui confirme l'hypothèse de la lorte pres~'Iion humninc dMS ceT.te r'~r;ion,

c- l' aôration du sol.

L'aération du sol n.U niveau de::; r:\cines joue üan~ cet.te r(~gion lin rÔle
primordial dans ln limitation du dl~veloppemt~nt v '~g·:i-,~tl. lITous aVons vu '111 e prt!ti­
quement tous les sols de ba.s-l'ond a.v:den"t un horizon de gley non p/n(~tré par les
racines.Ln protondeur Il laquelle nppara.it cet horizon est souvent li·~e h la v(~­

g('.t.1.'tion.T.'exemple le plus ty~)iqH(' peut etre pris sur le trnn:"ect l)I(f"~ :
:= l1Ke ? Bngorgement de surf'n,ce saVane herbeuse
= UKG ~ 'P.ngorgcmcnt à. 50 cm sava.ne orh ;~tivc reln.tivcmcnt dense
:= l)l(r. 4 F,ngorp;cmcnt il. ~() cm sn.vnne arbu:"tivc clnire
-'1)T(~ 5 ~gorgcmcnt à 1,S m savane boisée.

T,'horizon engorg' ,j"ue (;onc un rl)}e de h;n'ri"r(~ ~ I(~, p ..~n/trnLion rll­
Cillaire et donc nu d.<veloppement d(' ln. vl~gr;t:,tion.
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Ainsi la transition entre for~t semi-décidue et savane,en moyenne
CSte d'Ivoire,paratt ~tre due à des Canses climatiques,la séparation n'étant
pas bruta,le,mais se faisant par l'intermédiaire d'une mosn1que form6e d'110ts
forestiers et de d.iff,~rents faciès de savone.

I: '6tude descriptive de l'évolution géomorphologique, des sol s et de
la v6gétation fai te ·sur irei ze trnnsects montre q1le cette mosa1que n'est pas
due au hasard,mais correspond à certa.ins rapports qui s'étn.blissent entre les
divers él(~ments du pa.ySi'lge.

A - La part de l' ,Svolu'tion géomorphologi<1ue.

Dans les deux régions étudi~es,où an relief peu accusé de collines
surbaissées domine des peti ts talwegs ou des vallons à t'ond pIn.t,

= les sommets des croupes repr~sùntent les témoins plus ou moins déma.n­
tel f:s de vastes glacis cuirn.sslSs façonnés au cours de périodes plus sè ches du
quaternaire ancien ou moyen:on y trouve des sols profonds,gravillonnaires et
:.rgi1 eux sur lesquels la for~t est presque part.out prt~sente;

::: les versants souvent /rodés, avec des sols se d~velo})pant à pl1_rtir de
l'altération en place et d'un colluvionnement plus ou moins épais,sont nu con­
traire occupés par des savanes pl.s ou moins boisées;

= les bas-fonds sableux ft. remblaiement important sont occnpés par des
savanes herbeuses;

= les nutres bas-fonds, plus argi leux ou mieux drainés portent des for~ts­

gal cries.

B - L'influence des sols.

La correspondance qui s'établit cntre géomorphologie et vég(~trttion

n'est snus doute qulindirecte,le v0ritable lien se faisant par l'intermédiai­
re des sols d(.rivant de l' r~volution géomorphologiqu0 et ayant des caract,<ris­
tiques diff6rentes.

IJa réserve hydrique th,!oriqueflié à la profondeur du sol,à. sa tex­
ture et à. la nature de ses minéraux arg11eux, est en relation signifi cntive
avec l'indice botanique représentant les différents types de v'~gétation.nana
certains cas, cette rela-t.ion peut cependant ~tre mn.uvaise ou mt-me inexist,ante.
Ainsi les 80ls raj eunis ont. une forte roserve hydrique totale,mais mal r6pa.r­
tie.Par ailleurs,dans certains sols' ehgorgés argilo-sableux,une asphyxie des
racines peut ~tre un obstacle aU développement de la v6g6tation ligneuse.

C - Le dynamisme de la végétation.

Pour mi eux mettre en évidence le ph6nomène du dynami sme de ln vég.-<­
tation 1"ore.atière, la botani ste a séparé les espè ce s de savane et de :t'or~t cn
deux listes. Dans la première figurent toutes les esp(.ces snvnnicoles, fStflnt
entendu qu'elles sont plus ou moins fr 0qnentes. nans la seconde li ste ont 6tr;
regroupées les 44 espèces forestières trouvées po,rmi les eSjlèces dn Savane
à proximité de la t'or~t ou à une distnnce pouvant a.ller ,jusqu'à une centaine
de mètres.
, Les arbres adul tes des essences forestières sont surtout 10ealis{5s
près de la for~t,dans la zone de: lisière, ce qui indique que le phéinom~me

de reforestation est ancien,et ceci malgré le passage des feux di' brousse.
Sans que les transects aient (Hé mis en défens,nous avons pu observer que la
lisière ne brt\le pas obligatoirement chaque ann(~e:un vent faible le jour des
feux,ou une abondl1nte rosée sont autant de facteurs limi tant les rl'1vages des
flammes.Petit h petit,en !~tendant la zone d(· lisière, les espèces forestic'!res
pionnières permettent à d' nutres plantes de for~t de s' inst:l 11er et dû colo­
niser lentement la Savane environnante.Mais cette avancée de la for~t a des
limi tes: le transect 5 par exemple, en zone baoul é, indique clairement que m~mc

dans une zone favornvle à la retorestation,de mauvaises conditions édaphiques
rendent ccll.e-ci impossible ou du moins beaucoup plus len'te.

D - L'influence anthropique.
Nous ne reviendrons pas sur les conclusions tirées de l'6tucfe de

deux vilages dans la région du centre-ouest, si ce n'est pour rappeler que
le paysage actuel de moso."lque ne para.i t pas devoir lHre seri eusement pertur­
bé dans cette région à :faible densi-bé de popula.tion où la terre ne manque pas
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Liste 2 : ESPECESARBUSTIVES et ARBORESCENTES
FORESTIERES TROUVEES DANS LES CARRES
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Total d'espèces .

A/zelia africana ..•..•.......•
Albizzia ferruginea .
AlbizzifJ zygjg ...•...• . . . . .• :+
Allophyllus africanus ..••....••
Amiaris a/ricana . . . . . • . • . . . • " :+ +
Antiderma membranaceum . . . . . . . . + +
B~wmaabynmica •..•.....•.. ;+
Blighia s;:pida . • . . . . . . . . +
Ceiba pentandra •... . . . . • . . . . • + +
Cnestis /erruginea .•.......... + + +
Cola conIifoliQ ....•... _ . . . . .
Diospyros soubrealltI •.•...•...
Elaeis guineensis . . . . • . . . . . . . . .
Erythrophleum guineense .....•.•
Erythroxylum emarginatum •.....
Ficus congensis ..•.. .
Gardenia imperialis ..........,.
Harrisonfilabyssinica .
Holarrhena floribunda .
Hoshlfldia oppa~ita ..•.....•...
Ixora sp. . .••..•••.........
Leeanodiscus cupanoides .....•..
Leea guineensis •.............
Lonchocarpus cyanescens ..•.....
Malocantlza a/nifoUa ..•..•. , ••
Mallotus oppositi/olius . . . . . ....•
Mezoneuroll benthamianum •.....
Millettio zechiana .........•..
Mussaënda erythrophylla .
Olax subscorpioidea . . . . . .
Paullinjq pinnata .......•....
Phyllantllus discoideus .
Psychotrio sp. .
Raphia sp. . ..............•
Sapium e/lipticum ...•... .....
Smethmannia pubescens .•......
Spathodea ctImpanulata .......•
Spondias monbin • . . . . • • • . • . .
Sterculitl tragacantha •......•..
Teclea verdoorniana . . . • • . . . . .
Trium/etta rhomboidea .
UvarifJ afzelii • . • . • ......•.•..
Ullarilz chamee ....••.•...•..
UvmWo~~ •.....••.•....•.
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Indice

Afrormosia lflxiflora . . . . . . . ...•.
Annona senegalellsis •...........
Borassus aethiopum ..........••
Bridelio ferruginea ........•.•.
Cissus doerirlgii •........•.•.•
Cissus populnea ... ..•.......•
COc/tlospermum planchontl . . . . . .•.
Combretum lflmprocarpllln .
CombretunI molle .•.... .
Crossopterlx febrifuga .
Cussonfil barreri '" ..........•
DanielJio oliveri .........•.•..
Detarium microcarpum . . . . .
Diospyros mespilfformis .
Entada sc/aata ............•.
Fagara xanthoxiloides .
Ficus capensis .•........••..
Fic:usgwmo~ ..•...........
Ficus gnaphoiocarpa . . . . . . . . . .
Ficus platyphyllfl ... ....•....
fïcuStJallis-choudae . . . . . . . . • . . .
Gardenio terni/olio ...•..•.....
Grewio mollis ......•.......
Hymenocardfil acida ......•.
Lannea acida . . . . . . . . • . . . . _ . .
Lannea kerstingü . . . • . . . . .
Lippio multiflora .
Lophira /anceo/ata ..•.. .
Maytenus senegalensis •.•
Mucuna pruriells ....•... .
Nouelea latifolio .
Partnari curateUi/olfil .
ParkifJ biglobos;: . . . . . . ....•...
Phoenix reclinata ..•....•....
Piliostigma thollningii .........•
Pseudocedre/a kotschyi .••........
Pterocarpus erinaceus ••..•...•..
Securidaca longepedunculata ... .•.
Syzygium guineense var. macrocarpum .
Terminalia glaucescens .:........
Tenninalio rnIlcroptera ..••......
Uapaca togoëlls1s • , . . . . . . . . • .
Vitex doniana .....•........
Total d'espèces ......••...•..
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Certes la forttt est attn.quée da toute part, ma.i_s les vieilles plantations et
les friches forestières sont vite reconquises par un taillis forestier d'au­
tant plus rapidement que tous les arbres n'ont pas été abattus:après les dé­
frichemènts,c'est une for~t secondaire qui se développe,en fait la for~t chan­
ge d'aspect,mais on ne paut pns dire qu'elle régresse.

E - T,a résultante.

Les diverses observations convergent donc et une première conclusion
qui pourrait ~tr0 avancée serait que la distribution en mosa1que for~t-savane

dans la zone de contact étudiée correspond à une donnée (~daphique et montre
bien la pr:~pondérance de l'6volution géomorphologique et par conséquent des
sols en dérivant sur la r6partition des formations végétales.

Certes l'avancée actuelle de ln for~t sur la savane,malgré l'inr1uen
ce des feux de brousse, est constatée en de nombreux points,et cette observa­
tion est en accord avec celles de nombreux auteurs,mais cette progression est
en partie dépûndan-i;e du substra.tum: la for~t install,"e sur les meilleurs sols
tend h recouvrir l'ensemble de ln zone de contact,mais elle est plus ou moins
retardée dans son dynamisme par les caractères édaphiques d(~ravorfl_bles des
sols de savane.
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